
Ions pas anticiper sur le débat qui promet, 
a t-on, ,1 être fort intéressant. Mais pour 
que la curiosité publique ne soit pas déçue, 
u îaut que ce débat soit bien conduit. 
f = ™?u,(. q H e d é P u t « se bornait à prier M. 
wniDeita. de fournir des explications à la 
ir iôune, M. Brisson serait obligé de rappe­
ler que les interpellations de collègue à 
collègue sont interdites 

Il ne faut donc pas rester dans le vague, 
ii iaut que des accusations nettes.précises, 
soient formulées devant la Chambre. 

S appuyer sur le rapport de M. liaïhaut 
??r1> • P e m e Perdue. En disciple fidèle . 
M. baihaut a caché toutes les vilenies de 
son maître. H semble même ignorer les 
accusations qui ont été portées contre la 
gestion du gouvernement de Tours et de 
Bordeaux. 

Les déclarations de la cour des comptes 
constatent bien la non-justification de dé­
penses qui se chiffrent par plusieurs mil­
lions, mais on donne pour excuse que les 
papiers du ministère ont été disperses, 
détruits ou brûlés. 

-M. Gambetta compte là-dessus pour sor­
tir indemne du débat. Mais, s'il est inter­
dit d'interroger un collègue sur les origi­
nes de sa fortune.il est permis de demander 
à un ancien ministre de la guerre dans 
quel but il a sciemment sacrifie les intérêts 
de l ' E t a t 

La question des marchés d'armes et de 
cartouches, qui n'a jamais été vidée par 
l'Assemblée de Versailles, doit faire de­
main l'objet principal du débat. 

Avec la prudence que commandait déjà 
on l*~,'.i la perspective d'une alliance entre 
le centre droit et le chef de 1 opportunisme 
M. d'Audiffret-l'asquier n'a jamais mis di­
rectement en cause la gestion de M. Gam­
betta. 

11 a dénoncé les scandales de cesmarchés 
où l'on donnait à desintermédiairesvéreux 
sous des formes déguisées, d'imprudents 
bénéfices. 

Mais jamais la commission ni l'Assem­
blée ne sont remontées jusqu'à l 'auteur 
responsable de ces scandales. 

Cependant, rien ne s'est fait que par 
l'ordre de M Gambetta. 11 faut donc de­
mander à M. Gambetta pourquoi ses agents 
faisaient concurrence à la commission d'ar­
mement présidée par M. Lecesne. 

Est ce par incapacité ou pour une autre 
raison moins avouable que le ministre de 
la guerre passait des marchés plus oné­
reux que ceux de la commission d'arme­
ment, qu'il s'abstenait de faire vérifier les 
fournitures livrées, qu'ilprorogeait ai' Uiii-
tutn les délais de livraison :' 

l 'our prendre un exemple entre, mille. 
nous rappellerons que M. Gambetta payait 
152 francs les caisses de cartouches que M. 
Lecesne payait 98 fr. 73, en sorte que sur 
un seul marché. Je Trésor perdait 700.000 
francs. 

Ces pertes étaient-elles tout bénéfice pour 
l'intermédiaire ou bien y avait-il partage. 
et avec qui f 

Voila les questions qu'il faut poser et ré­
soudre. 

PAUVRE COLLINE! 

On a célébré hier, à l'église Saint Louis-
en-nie. les obsèques de M. Jeaji Wallon. 
qui vient de mourir presque subitement, à 
l'âge de soixante et un ans. d'une attaque 
de goutte remontée. 

Tout jeune et alors qu'il habitait le quart 
tier latin. M. Jean Wallon était lié avec 
le groupe de littérateurs et j 'art istes. don 
Henri Murgcr a conte les joies et les souf­
frances clans les Scènes dé la vie de Boité-
me.K Test lui qui figure dans ce livre.sous le 
}is 'Udonyme de Colline. 

M. Jean Wallon a écrit un grand nombre 
d'ouvrages de philosophie et de critique re­
ligieuse. M. Emile Olivier, à la veille de 
quitter le ministère de la justice, avait 
nommé M.Jean Wallon conseiller d'Etat el 
directeur de l'Imprimerie impériale' : mais 
le ministère l'alikao ne ratifia pas cette 
double nomination. 

l'armi la foule recueillie qui était venue 
due un dernier adieu à ce sérieux penseur, 
a cet homme de bien, nous avons remarqué 
quelques-uns de ses plus anciens amis. 
MM. Champfleury. Xadar. André Thomas. 
Auguste Vitu. etc. 

I . DE FALLOUX ET LES EMIGRES 
I S U m ET I I N . I 

c ' e s t p a r o u b l i , q u e n o u s a v o n s o m i s d a n s n o t r e 
n u m é r o d ' h i e r d ' i n d i q u e r q u e n o u s l a i s s o n s la 
r e s p o n s a b i l i t é d e c e t t e é t u d e a u Courrier du 
Dimanche, d o n t n o u s l ' a v o n s e x t r a i t e , b i e n q u e 
n o u s 1 a p p r o u v i o n s s u r la p l u p a r t d e s p o i n t s . 

Ce qui a contribua.en ces derniers temps, 
a luire méconnaître davantage le beau rôle 
qu'il accepta en 1849, c'est celui qu'il a 
rempli dans lesdiscussionstres platoniques 
mais très ardentes engagées en 1872 sur le 
drapeau blanc. Au milieu d'un salon. 
entouré île quelques personnages politiques. 
s adressant a des députes de; la droite, il fit 
de nobles et courageux efforts pour leur 
démontrer quele comte de Chambord devait 
accepter les trois couleurs. En jour on 
racontera ce que furent ces discussions.pa­
reilles à celles que les émigrés tenaient a 
Coblentz pour savoir s'il faudrait rétablir 
les parlements à la restauration de la mo­
narchie ; dans ces débats byzantins. M. de 
Falloux représentait le bon sens, l'expé 
rience et seul il acceptait l'esprit moderne. 
H entrevoyait que • la Kepublique nous 
nulle soit à la démagogie, soit au eésa 
risme et selon toute apparence à l'union 
de lune et de l'autre. Jugez, disait-il. ce 
<j . • . irait un cesarisme né dans la rue el 
imposé par l'émeute: ce serait le socialisme 
à la fois le plus radical et le plus dange­
reux, parce qu'il aurait toutes 1rs convoi 
lises de la démagogie et toutes les ressour 
ces du pouvoir. • 11 ne se faisait donc pas 
d'illusion sur l'avenir de la France, mais 
d'un autre cote il déclara que son respect 
pour le comte de Chambord avait une 
limite : l'intérêt supérieur du pays et du 
prince, et il rappela la flere déclaration du 
vicomte d'Orthez : .Ma vie est au roi. mon 
àme est à Dieu, mon honneur est a moi. 

Aussitôt un tumulte s'élève : le marquis 
de I- ranclieu proteste : « Vous voulez donc 
résister au roi ! s'ecrie-t il. et ces seuls 
mots tranchent le débat. 

Ce discours d'un bout à l'autre très re 
marquante est le dernier que M. de Falloux 
ait prononcé, le dernier du moins qu'il réé 
dite. Depuis cette époque, il est resté, selon 
son expression, un rural. Kepoussé, atta 
que par ceux qu'il voulait convaincre, nié 
connu dans ses intentions les plus loyales, 
n'appartenant plus à aucun parti puisque 
celui qui avait ses préférences le calomnie 
et le rejette, il prend le pays pour juge et 
reunit un ensemble de documents utiles 
pour l'histoire contemporaine. Nous ne 
pensons pas qu'il puisse être désormais 
question du drapeau blanc ; mais la ques­
tions romaine, quoi qu'on en dise, renaîtra 
sous le nom do question italienne, et la li 
berté de l'enseignement, quoiqu'on fasse, 
nous sera rendue un jour. Tous ceux qui 
voudront combattre le bon comèat pour 
rétablir notre influence nécessaire en Ita 
j i , . • p o u r d é f e n d r e l e s d r o i t s d u p è r e il 

. s • rai i) lien l qu'un i spril d'élil i 
a laissé sur c >s grandes questions les docu 
ments les plus utiles et les p l u éloquents 

ars 

— II y a plus d'un rapprochement à faire 
entre l'impression que l'on ressent en 
voyant les luttes que M. de Falloux eut à 
soutenir contre certains chef du parti légi-
timisteetcelle que l'on éprouve après avoir 
lu l'étude sut l'Angleterre et l'émigration 
française de 1794 à Mol. par M.' André 
Lebon. Cette étude est indigeste, mais elle 
abonde en renseignements précieux. L'au­
teur, chargé par l'Ecole libre des Sciences 
politiques, de rechercher dans les archives 
du Record office et du Iiritish Muséum 
les rapports des agents de l'Angleterre prés 
des émigrés, a réuni avec une patience 
très méritoire et une science historique in­
contestable, des monceaux de matériaux 
auquel il ne manque qu'un peu de vie et de 
chaleur pour former un livre du plus haut 
intérêt. 

A quatre-vingt-dix ans de distance les 
mêmes hommes avec le même aveugle­
ment se retrouvent. Un envoyé très sage et 
très lin que la cour de Londres entretenait 
en Suisse. Wickham, disait, au moment où 
l'agonie de la convention pouvait ramener 
une restauration ; « C est une' calamité pu­
blique que. dans un moment comme celui-
ci. il n'y ait personne auprès du roi de 
France qui connaisse l'état réel de l'inté­
rieur et de l'opinion, les causes secrètes qui 
ont produit la révolution et lui ont assure 
des partisans, personne qui ait une notion 
exacte de ce qui est une assemblée popu­
laire ni du gouvernement mixte. Il est inu 
tile de parler de 3es questions avec ceux 
qui entourent le roi : ils ne les compren­
nent pas et ne peuvent pas les comprendre. • 
Ceci semble écrit d'hier. N'est-ce pas aussi 
une paye d'histoire contemporaine que le 
récit des défenses qui; Louis XVI11 tenta 
d'adresser au cierge de France lorsque le 
Directoire laissa le clergé non assermenté 
rouvrir les églises ? 

Les émigrés ne voulaient pas que les ca­
tholiques profitassent de cette tolérance : 
ils désiraient que le culte fut toujous sus­
pendu, que les fidèles fussentprives de tout 
secours tant que la monarchie était pros­
crite : mais dans ce mémo livre, on ren­
contre des épisodes touchants, inconnus 
qui expliquent la puissance de cette mai­
son de France, son prestige, sa grandeur, 
même dans l'exil, même entoure de con­
seillers néfastes. 

Quand la fille de Louis XVI et de Marie 
Antoinette fut échangée avec le gouverne­
ment autrichien, la Cour de Vienne rêva de 
lui faire épouser un archiduc qu'on pour­
rait, malgré la loi salique. établir sur le 
trône de France. 

Madame Ho'aie fut tenue éloignée de 
son oncle.Louis XVIII. qui avait une petite 
cour à Vérone. Mille intrigues se nouèrent 
autour de cetet jeune fille qui venait de 
passer de longues années au Temple et qui 
n'avait auprès d'elle, aucun conseiller 
éclaire et dévoue. Clery lui-même, le fidèle 
valet de chambre de son père, trempait 
dans les menées de l'empereur. Elle dut 
comparaître devint un conseil compose 
des membres de la famille de sa mère. On 
lui parla de ses droits sur la Bourgogne. 
l'Alsace, la Lorraine. En épousant 1 archi­
duc Charles à qui l'on donnerait les Pays 
Bas pour avoir par voie d'é hange la Tos­
cane, elle serait grande duchés e : bientôt 
elle porterait la couronne de sa mère. 

Elle n'hésita pas un instant et déclara 
qu'elle ne pouvait s'engager, ni se laisser 
fiance-, sans le consentement du chef d j la 
maison. Louis XVIII. 

Entre cette couronne qu'on lui offrait et 
l'exil, elle choisit l'exil. 

C'est parce que l'on trouve dans l'histoire 
de cette famille ces preuves manifestes (le 
la puissance des grandes traditions et de 
la noblesse île race qu~ jamais elle n'-> 
rebute les de vouements. Ces hommes comme 
11. de Falloux, repoussés, ion écoutés, lui 
restent fidèles, parce qu'elleaime la France 
quoiqu'elle l'aime autrement qu'eux. 

T. C. 

MOUSTIQUES 

R E Q U Ê T E P O L I E 

De MM. l e s b o u l a n g e r s a M M . les p r é s i d e n t s d 
s é n a t e t d e l a c h a m b r e d e s d é p u t é s , a p r o p o s 
d e l ' i n v a l i d a t i o n d e M . I ' a i n e t d e la d m i s s i o n 
d e M . F a r i n e s . 

(i p r é s i d e n t s t o u i o u r s e n quê te . 
D e r e f o r m e s , l a l a r m e à l ' œ i l , 
A v o t r e b i e n v e i l l a n t a c c u e i l 
N o u s p r é s e n t o n s c e t t e r e q n t t e . 

A l a c h a m b r e d e * d é p u t é s , 
P a u v r e s b o u l a n g e r s q u e n o u s s o m m e s . 
A u s é n a t , n o u s a v i o n s d e s h o m m e s , 
E t n o u s é t i o n s r e p r é s e n t e s . 

A u j o u r d ' h u i le S o r t e n p e r s o n n e 
s u r n o u s l a i s s e t o m b e r s a m a i n ; 
V o u s n o u s a r r a c h e z n o t r e i ' a i n 
i ,»uand J a r i n e s n o u s a b a n d o n n e ! 

l i a n s n o s p o i t r i n e s d e m i t r o n s 
N o t r e c i e u r b a t c o m m e l e s a u t r e s : 
Ah ! c é d e z a n o s p a t e n ô t r e ~ , 
E t r e n d e z - n o u s n o s d e u x p a t r o n s : 

N o u s s e u l s p a r u n d e s t i n c o n t r a i r e . 
C h a q u e é t a t a v a n t s o n é l u , 
D a n s l ' oub l i le p i n s ab . -o lu 
N o u s d e m e u r o n s s u r c e t t e t e r r e : 

c a d u c e s t l ' é lu d e s v i e i l l a r d s ; 
c j r i e r r e p r é s e n t e l a c i r e ; 
M a s s é l u t t a n t c o n t r e I E m p i r e , 
K s t p o u r l e s m a r c h a n d s d e b i l l a r d s . 

C a s s e e s t p o u r l e s a p o t l i i c n i r e - : 
I a l a n d i e r p o u r l e s t a i l l a n d i e r s : 
C h a r p e n t i e r p o u r l e s c h a r p e n t i e r s ; 
A r m e z p o u r l e s m i l i t a i r e s . 

C o u t u r i e r e s t p o u r l e s t a i l l e u r s : 
l i o n n e t es t l 'é lu d e s m o d i s t e s , 
D e t a t t r e , 1 é l u d e s l u m i s t e s : 
I » e l a i o s s e , d e s v i d a n g e u r s ! 

Vacher, Tisserand et Tr : 
R e p r é s e n t e n t t r o i s b e a u x m é t i e r s ; 
l l r o s s . i r d , d é p u t e d e s b r o s s i e z . 
M r c i e r , d e s m a r c l i a n d s d e d e n t e l l e . 

l ' e h s s e , o r g a n e d e s i o u r r e u r s . 
. l o u r n a u l t , l ' é l u d e s j o u r n a l i s t e s . 
E t M a l é z i e u x d e s o c u l i s t e s 
l . t l ' . i envenu d e s v o y a g e u r s ! 

P r é s i d e n t s , s i m i e u x i | u e p e r s o n n e 
V o u s c o n c e v e z n o t r e c h a g r i n . 
A u m o i n s r e n d e z - n o u s n o t r e l ' a i n 
v u a n d l a r m e s n o u s a b a n d o n n e ! 

4' régiment territorinl 
l f . V i t r a n t , d u 127-

ô' régiment territorial 
M M . T r é c a d u 1 " d e l i g n e , l t o s e , L e d u c e t 

H e r l i u d u tiy-, D u r i e z d u M ' , P r o n i e r d u 73 , 
P o u l e t d u o \ 

(1* régiment territorial 
M M . L e m a i r e d u 7 i - , H a u s s a . L a p r r e e t D e v i l -

l e r s d u H I - , L,epée d u 110", C o r b a u x e t L e r o v d u 
8-, V i l l a i n d u 1 " , K o g e a u e t G a r e z d u \Tr, l i e r 
b e c q u e d u 88". 

7* régiment territorial 
M. P a m a r t d u 8 ' d e l i g n e . 

8' répiment territorial 
M M . M o t t e d u Jb", L e l e b v r e d u I 1 0 \ 

'.!• reaiment territorial 
M. Playoustdu 81-. 

I l - régiment territorial 
M . S c a i l l e r e z d u 3:1 . 

13 ' régiment territorial 
M. Autier du 84-. 

l.V réaiment territorial 
M M . B a r r o i s , b o u r g e o i s e t M e u r s d u Ti-,Cour-

t i n d u 88". 
26" régiment territorial 

M . D e l a n n o y d u 8-, 
131* réoiment territorial 

M M . P i e h o n e t V i s e u r d u 43 . 
•12' régiment territorial 

M . L i o u v i l l e d u 1" . 
4i- reaiment territorial 

M . W a l r a n d d u 8 l \ 
46' régiment territorial 

M. courtois du ia;-. 
VSr réaiment territorial 

M . D e i t z d u 7 3 \ 
51" régiment territorial 

M . ( l e o r g o t d u 73". 
Ô2- régiment territorial 

M M . C o r d i e r d u 81% l ' a i d h e r b e d u 1 " d e l i g n e , 
D u t e r t r e - l J e l m a r e q d u 48", L a f o n e t D t r c h e s n e 
d u 84-, D a n i u e r d u 7.i'. 

511* régiment territorial 
M . I J u c h e s n e d u 73". 

83" reai ment territorial 
M . D e r v a u x d u 7 8 ' . 

139" régiment territorial 
M, B é c h a m p d u 127". 

L e m i n i s t r e d e l a p u e r r e a a d r e s s é a u x 
c o m m a n d a n t s d e c o r p s d ' a r m é e l a c i r c u ­
l a i r e s u i v a n t e , a u s u j e t d e s avis de décès 
à t r a n s m e t t r e p a r l e s m a i r e s : 

P a r i s , I m a i 1882. 
M o n c h e r g é n é r a l , 

t ' n c e r t a i n n o m b r e d ' i n s p e c t e u r s g é n é r a u x 
d e s b u r e a u x d e r e c r u t e m e n t o n t a p p e l é m o n 
a i t e n t i o n s u r l ' a p p l i c a t i o n d e la c i r c u l a i r e d u 
2o m a r s 1877 r e l a t i v e a u x a v i s i n d i v i d u e l s à 
t r a n s m e t t r e p a r l e s m a i r e s a u x b u r e a u x d e r e ­
c r u t e m e n t p o u r le d é c è s d e s h o m m e s â g é s do 
v i n g t à q u a r a n t e a n s . 

M. le m i n i s t r e d e l ' i n t é r i e u r , a u q u e l j ' a i c o m ­
m u n i q u é l e s o b s e r v a t i o n s d e c e s o f f i c ie r s g é n é ­
r a u x , m ' i n f o r m e q u ' i l v i e n t d i n v i t e r M M . l e s 
p r é f e t s a f a i r e I n s é r e r a u p r o c h a i n n u m é r o d u 
Hecueil de* actes administratif.* u n a v i s s p é ­
c i a l , i n s i s t a n t s u r la s t r i c t e e x é c u t i o n d e s p r e s -
r r i p t i o n s r é g l e m e n t a i r e s . On e x a m i n e r a . e n 
o u t r e , s ' il n ' y a u r a i t p a s l i eu d e f a i r e i m p r i m e r 
l ' a v i s e n q u e s t i o n s u r l a c o u v e r t u r e d e s r e g i s t r e s 
d e d é c è s , a t i n q u e les off ic iers d e l ' é t a t - c i v . l 
l a i e n t t o u i o u r s s o u s l e s y e u x . 

S i g n é : B I L L O T . 

e t 

ROUBAIX-TOURCOING 
l e N o r d <3.& l a r a n c e 

«Voici le détail des lots de laines peipnées. 
bloussas et déchets qui seront offerts en 
vente dans le local de la Bourse de Rou-
baix. le jeudi,25mai,parle courtier Edouard 
Déchenaux, d'ordre de M. IL Delebois-
Beuque. 

1« A u p l u s o f f ran t e t d e r n i e r e n c h é r i s s e u r , à 
l a r e q u ê t e d e s l i q u i d a t e u r s d e l a t a i l l i t e M i l l e e t 
S p i e s , e t p o u r le c o m p t e d e q u i il a p p a r t i e n d r a : 

E n v i r o n 15,000 k i l o s p e i g n e s m é r i n o s e t c o m ­
m u n s d i v e r s , g r i s M o n t é - V i d e o , V a r n a e t pe i ­
g n e s c o u l e u r s , g r a n d t r a i t e m e n t . 

E n v i r o n 8 g In.ouO k i l o s l i is c o u l e u r s e t é c r u s , 
p o u r b o n n e t e r i e et a u t r e s . 

2" M à S e \ 0 0 0 k i l o s b i o u s s e s f i n e s e t c r o i s é e s 
d ' A u s t r a l i e , K u é n o s - A v r e s . F r a n c e , e t c . 

15 :i 8 0 , 0 0 k i l o s b i o u s s e s B a g d a d , A f r i q u e , 
H o l l a n d e , c a c h e m i r e . 

25,000 k i l o s d é c h e t s d i v e r s d e f a b r i q u e . 
2(1,0 IO k i l o s l a i n e s l a v é e s a t a v a l i e s d e F r a n c e , 

c r o i s é A u s t r a l i e , a g n e a u x , e e o u a i l l e s . e t c . 
25,000 k i lo s K u s s i e c o r e m u n s . b l a n c h e e t g r i s e , 

é c a r t s d e B u e n o s - A v r e s , g r è s d e P e r s e , L e v a n t , 
e t c . 

75,000 k i l o s p e i g n é s d i v e r s , f ins e t c o m m u n s . 

N o t r e n o u v e a u l i e u t e n a n t d e g e n d a r m e r i e . M 
C o r b i è r e , e s t a r r i v e h i e r s o i r a K o u b a i x e t a 
c o m m e n c e a u j o u r d ' h u i s e s v i s i t e s off ic ie l les . 

L a semaine religieuse a n n o n c e l a m o r t à S t -
D e n i s ("de d e l a R é u n i o n ) d ' u n p r ê t r e d e n o t r e 
d i o c è s e , l ' a b b é H e n r i N a n i n c k ; il é t a i t d e p u i s 
81 a n s d a n s n o t r e c o l o n i e . 

M. N a n i n c k . n é a D u n k e r q u e e n I t s l l , é t a i t 
fils d u n c a p i t a i n e a u l o n g c o u r s . 

H e n t r a e n r h é t o r i q u e a u p e t i t s é m i n a i r e d e 
C a m b r a i e n 1880, a p r è s a v o i r l a i t s e s h u m a n i t é s 
a u c o l l è g e d e L i l l e . 

E n 18.il, il fut a d m i s a u g r a n d s é m i n a i r e , e t 
o r d o n n é p r ê t e e n 1835. 

11 lu t s u c c e s s i v e m e n t v i c a i r e à A u e l i y , W a v r i n , 
B o u c h i n e t C a t i l l o n . 

N o m m e e n 1844 c u r é d e N ' o y e l l e s - s u r - S e l l e , 
il q u i t t a c e t t e p a r o i s s e a la lin d e 18,-JU t o u r a l l e r 
e x e j e e r le s a i n t m i a i s t è r e à l ' î le B o u r b o n . 

N o u s a v o n s le p l a i s i r d ' a n n o n c e r q u e l ' A c a d é 
m i e d e s B e a u x A r t s v i e n t d e d é c e r n e r à M. H e n r i 
• l o u i n . f r è r e d u U. P . . l o u i n . D o m i n i c a i n , q u i a 
l a i s s é à I 111e d e s i v i v a n t s s o u v e n i r s , le p r ix 
H o r d i n d e 3,000 f r a n c s , p o u r le c o n c o u r s d e c e t t e 
a n n é e , d o n t .e p r o g r a m m e é t a i t u n e é t u d e s u r 
la Vie et les ouvrages du sculptai, Consevox. 

M H e n r i . l o u i n . q u i é t a i t s e c r é t a i r e a r c h i v i s t e 
d e la C o m m i s s i o n d ' i n v e n t a i r e d e s r i c h e s s e s 
d ' a r t d e l a F r a n c e , a v a i t d é j à o b t e n u le t i t r e d e 
l a u r é a t d e l ' i n s t i t u t a v e c s o n bel o u v r a g e e n 
d e u x v o l u m e s s u r David d'Angers. 

d e s o n c a m i o n , c h a r g é d ' e n v i r o n 3 ,00) k i l o g . d e 
c h i f f o n s , u a ^ a i t e u 1 i m p r u d e n c e d e m e t t r e s e s 
c h e v a u x a u t r o t . E n a r r i v a n t s o u s le v i a d u c , il 
t r o u v a le p a s s a g e p r e s q u e c o m p l è t e m e n t i n t e r ­
c e p t e p a r d e u x v o i t u r e s q u i v e n a i e n t e n s e n s 
i n v e r s e , i l d u t , p o u r l e s é v i t e r , e n g a g e r s o n c a ­
m i o n s u r le t r o t i o i r ; il e n r é s u l t a u n c h o c c o n t r e 
le b o r d . L i n f o r t u n é c o n d u c t e u r f u t p r é c i p i t é 
s u r le s o l . ^ 

L e c a m i o n p a s s a s u r l u i . 
B a t ê t e a é t é r a m a s s é e s é p a r é e d u t r o n c : c e 

n é t a i t p l u s q u u n e m a s s e i n f o r m e d e c h a i r . L e 
c e r v e a u , é c h a p p é d u c r â n e , g i s a i t à q u e l q u e s 
c e n t i m è t r e s . 

W a l k e n l a i s s e u n e v e u v e e t c i n q e n f a n t s . 
E n c o r e u n b i e n t r i s t e é v é n e m e n t d e c e g e n r e : 
C n e j e u n e fille d e 18 a n s , n o m m é e M a r i e F e r -

r a n d , s o i g n e u s e c h e z M M . B o c q u e t e t C a u l i e z , 
b l a t e u r s , r u e N e u v e d e B o u b a i x , a T o u r c o i n g , a 
e n l a m a i n p r i s e d a n s u n e n g r e n a g e e n n e t ­
t o y a n t s o n m é t i e r e n m a r c h e . 

F i l e a e u le p o u c e c o u p é à l a p r e m i è r e p h a ­
l a n g e : l e s a u t r e s d o i g t s s o n t l é g è r e m e n t e n ­
d o m m a g e s . 

T o u j o u r s l ' i m p r u d e n c e ! . . . e t l i ' i n s o u c i a n c e d e s 
r è g l e m e n t s . 

Nous recevons de MM. Delannoy et Le-
clercq. les organisateurs de l'intéressante 
course dont nous avons parlé hier, l'appel 
suivant qu ils nous chargent de porter à la 
connaissance des ayants-droit : 

A m i s , 

V o u l a n t d i v e r t i r n o s c o n c i t o v e n s t o u t e n a c -
c o m p i s s a n t u n e b o n n e œ u v r e a u b é n é f i c e d e s 
p a u v r e s , n o u s a v o n s r é s o l u d ' o r g a n i s e r u n e 
c o u r s e p é d e s t r e q u i s e r a e x é c u t é e a u s o n d e la 
m u s i q u e p a r q u a r a n t e boiteux, e n p r é s e n c e 
d ' u n j u r y c o m p o s é d e v i n g t - c i n q bossu*. 

E t c ' e s t a n n d ' a t t e i n d r e p l u s p r o m p t e m e n t e t 
p l u s s û r e m e n t n o t r e b u t q u e n o u s e n g a g e o n s 
t o u s c e u x q u i o n t l a d é m a r c h e o s c i l l a n t e o u q u i 
p o s s è d e n t u n p a i n d e m u n i t i o n d a n s l a p o i t r i n e 
où d a n s le d o s â s e j o i n d r e a n o u s d a n s le p l u s 
b re f d é l a i p o s s i b l e . 

N o u s a d r e s s o n s la m ê m e i n v i t a t i o n à t o u s l e s 
b é q u i l l a r d s i n d i s t i n c t e m e n t , c a r n o t r e i n t e n t i o n 
e s t d e f o r m e r u n n o m b r e u x c o r t è g e d i v i s é e n 
p e l o t o n s e t p r é c é d é d e d e u x t a m b o u r s e t d ' u n 
g r o u p e d e m u s i c i e n s a m a t e u r s . 

B e s a d h é s i o n s s o n t r e c u e s d a n s l e s e s t a m i n e t s 
s u i v a n t s : 

A l a Nouvelle Aventure r u e d u C h â t e a u . 
A l a Descente de la Mairie, r u e d e l ' I n ­

d u s t r i e . 
A {'Heure de F Pipe, r u e d e s M o l l e s - B r i q u e s . 
A u Pavillon, r u e d u N i o t . 
A u ca f é ic Magenta, r u e M o t t e , 10. 
Be j e u d i l , r j u i n à 8 h e u r e s p r é c i s e s d u s o i r 

a u r a h e u a l ' e s t a m i n e t d u « P o n t - N e u f » s i t u é 
a l ' e n t r é e d e l a r u e i , i u i c t em u n e r é u n i o n d e 
t o u s l e s a d h é r e n t s a u x q u e l s il s e r a d o n n é c o m ­
m u n i c a t i o n d ' u n p r o g r a m m e r é g l a n t t o u s l e s 
d é t a i l s d e c e t t e j o y e u s e f ê t e d e b i e n f a i s a n c e . 

B o s s u s e t b o i t e u x d e t o u t e c a t é g o r i e , n o u s 
c o m p t o n s s u r v o u s t o u s , e t a b i e n t ô t . 

Les organisateurs ; 
L o u i s B L L A N N O V , bossu. 

J . - B . L B C U C B C Q F I L S , boiteux 

I n c o m m e n c e m e n t d ' i n c e n d i e s ' e s t p r o d u i t 
c e m a t i n à l a i i l a t u r e C h r i s t o r y , r u e d e s L ' r s u -
h d e s a T o u r c o i n g . 

B e l eu a p r i s d a n s u n e b a r a q u e e n p l a n c h e s , 
c o n t e n a n t u n e q u a n t i t é d e v i e u x p a p i e r s ; c e t t e 
b a r a q u e e s t s i t u é e d e r r i è r e l a t i l a t u r e . 

o n a t t r i b u e l a c a u s e d u feu à u n e f l a m m è c h e 
é c h a p p é e d e l a f o r g e a p r o x i m i t é . 

L i n c e n d i e a p u ê t r e r a p i d e m e n t é t e i n t , m a i s 
il n e n a p a s m o i n s c a u s é p e n d a n t u n m o m e n t 
q u e l q u e é m o i d a n s l e q u a r t i e r , c a r l e s t l a m m e s 
a l i m e n t é e s p a r le p a p i e r , s ' é l e v a i e n t a u n e 
g r a n d e h a u t e u r . 

L e s p e r t e s s é l è v e n t à ;100 f r a n c s e n v i r o n . 

l a s u r f a c e b l e u e d e l a m e r . T o u t a u t o u r d e n o u s , 
à l ' e s t e t a u s u d , d ' i n n o m b r a b l e s v i l l e s o u v i l l a ­
g e s : B o s e n d a e l , H o n d s c h o o t e , B e r g u e s , W o r 
m o u d t , U o u r b o u r g , « I r a v e l i n e s , e t c . e t c . A u s u d , 
C a s s e l d a n s le l o i n t a i n . - p l u s lo in e n c o r e à l ' e s t 
d e c a s s e l , c e t t e p e t i t e c h a î n e d a c o l l i n e s , ( le 
m o n t d e s C a t s , l e m o n t d e H o s c h è p e , l e m o n t 
n o i r , l e m o n t r o u g e , le m o n t d e K e n n e l i s e d e s ­
s i n e t r è s - n e t t e m e n t a l ' h o r i z o n . K n l i n à n o s 
p i e d s t o u t e l a v i l l e d e D u n k e r q u e , l ' é g l i s e S a i n t -
K lo i , l a p l a c e e t l a s t a t u e d e J e a n - B a r t . l e s dif­
f é r e n t s b a s s i n s , le p o r t d u c o m m e r c e , d e l a m a ­
r i n e , l e s b a s s i n s F r e v c i n e t , e t c . 

M . M i n e , a y a n t e u l ' e x t r ê m e o b l i g e a n c e d e s e 
p r é m u n i r d e t o u t e s les a u t o r i s a t i o n s i m a g i n a ­
b l e s , n o u s v i s i t o n s a p r è s d é j e u n e r l e n a v i r e « l a 
V i l l e d e M o n t e v i d e o • d e s c h a r g e u r s r é u n i s d u 
H a v r e , e t l e s b a s s i n s e n c o n s t r u c t i o n , t ' n m é ­
c a n i c i e n n o u s e x p l i q u e l ' i n g é n i e u s e d i s p o s i t i o n 
d e s a p p a r e i l s d e s t i n é s à o u v r i r e t f e r m e r l e s 
é c l u s e s a u m o y e n d u n e m a c h i n e a v a p e u r q u i 
f o n c t i o n n e p l u s l o i n . N o u s a d m i r o n s s u r t o u t 
p a r m i c e s g r a n d i o s e s t r a v a u x 1 e s i m m e n s e s c a l l e s 
s è c h e s p o u r la r é p a r a t i o n d e s n a v i r e s . Oes v a s ­
t e s r é s e r v o i r s s e r e m p l i s s e n t e t s e v i d e n t p o u r 
a i n s i d i r e d ' e u x - m ê m e s , s a n s p e r t e d e t e m p s e t 
s a n s f r a i s a u m o v e n d e b a t e a u x - é c l u s e s , q u i 
g l i s s e n t d a n s d e s r a i n u r e s l a t é r a l e s e t o b l i q u e s . 

A p r è s u n e v i s i t e a u p h a r e n o u s t e r m i n o n s 
n o t r e j o u r n é e p a r u n e p r o m e n a d e a B o s e n d a e l . 

A G h . lu, n o u s p a r t o n s p o u r L i l l e o ù n o u s 
a r r i v o n s e n c h a n t é s e t r a v i s d u v o y a g e e t s u r ­
t o u t d e la c o r d i a l e h o s p i t a l i t é q u e n o u s a v o n s 
r e ç u e à D u n k e r q u e 

N o u s n e p o u v o n s a u j o u r d ' h u i a d r e s s e r q u e d e 
f a i b l e s r e m e r c i e m e n t s a M . M i n e e t a M . D é f o s ­
s é q u i n o u s o n t s i a d m i r a b l e m e n t r e ç u s : m a i s 
n o u s e s p é r o n s b i en q u e l a S o c i é t é d e G é o g r a ­
p h i e d e L i l l e a u r a s o u s p e u l o c c a s i o n d e t é ­
m o i g n e r a c e s M e s s i e u r s t o u t e s a r e c o n n a i s ­
s a n c e , s i n o u s n e p a r v e n o n s p a s à l e u r r e n d r e 
l e s d i s t r a c t i o n s q u i ls n o u s o n t p r o d i g u é e s a 
r . u n k e r q u e . i l s v o u d r o n t b i e n n e t e n i r c o m p t e 
q u e d e s b o n n e s i n t e n t i o n s e t d e s b o n s s e n t i ­
m e n t s q u i n o u s a n i m e n t a l e u r é g a r d . 

V e n d r e d i m a t i n , u n a c t e d e c o u r a g e a é t é a c ­
c o m p l i s u r le b o u l e v a r d d e l a L i b e r t é , e n f ace -
d e l a r u e P u e b l a , a L i l l e . 

D e u x c h e v a u x d u la» c h a s s e u r s s ' e t a n t é c h a p ­
p é s d u c h a m p d e m a n œ u v r e d e R o n c h i n , r e n ­
t r è r e n t e n v i l l e , a fond d e t r a i n , p a r l a p o r t e d e 
V a l e n c i e n n e s . t r a v e r s a n t l e s r u e s d e c a m b r a i e t 
l e b o u l e v a r d d e s E c o l e s . 

P l u s i e u r s p e r s o n n e s a v a i e n t t e n t é e n v a i n d e 
l e s a r r ê t e r 

S u r le b o u l e v a r d , u n d e s d e u x c h e v a u x s ' a b a t ­
t i t e t p u t ê t r e r e t e n u . 

B ' a u t r e c o n t i n u a s a c o u r s e f u r i b o n d e . 
T o u t le m o n d e f u y a i t . 
D e u x p e r s o n n e s e s s a y è r e n t e n c o r e s a n s s u c ­

c è s d e 1 a r r ê t e r . 
E n l a c e d e la r u e P u e b l a , D é s i r é G h i s e l i n c k , 

â g é d e t r e n t e - d e u x a n s , d e m e u r a n t r u e d e s l i o -
g a t i o u s , 7 1 , s e p r é c i p i t a b r a v e m e n t à la t è t e d u 
c h e v a l , s a i s i t l a b r i d e , e t , a p r è s a v o i r é t é t r a î n é 
.sur u n a s s e z l o n g e s p a c e , p a r v i n t à m a î t r i s e r 
r a n i m a i , a u x a p p l a u d i s s e m e n t s d e l a f o u l e . 

G h i s e l i n c k a d é j à é t é c i t é , il y a u n a n , p o u r 
u n a c t e s e m b l a b l e d e d é v o u e m e n t . 

O n a a r r ê t é c e m a t i n â T o u r c o i n g , C a m i l l e 
V a n o u t r y v e , â g é d e 49 a n s . j o u r n a l i e r , s a n s d o ­
m i c i l e , e n é t a t d e v a g a b o n d a g e e t . d ' i n f r a c t i o n 
a u n a r r ê t e d ' e x p u l s i o n . 

liai 
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NOUVELLES MILITAIRES 
M. le g é n é r a l d e b r i g a d e B r o y é , a i d e - d e - c a m p 

d u m a r é c h a l d e Mac - .Ma l ion . a é t é n o m m e a n 
c o m m a n d e m e n t d e la •;•• b r i g a d e d ' i n f a n t e r i e a 
A r r a s . v a c a n t , p a r s u i t e d e l a m o r t d u g ê n e r a i 
B a r a c b i n . 

M . d e C l é r i c , c a p i t a i n e e m p l o y é à l e t a t - m a j o r 
d u 1°' c o r p s d ' a r m é e , e s t n o m m é à l ' é t a t - m a i o r 
d e l a s u b v i d i s i o n d e A a ï n - D h r a h a m « d i v i s i o n 
d u N o r d c o r p s d o c c u p a t i o n d e T u n i s i e . » 

L e s s o u s - l i e u t e n a n t s d e r é s e r v e , d o n t l e s n o m s 
s u i v e n t q u i a p p a r t i e n n e n t a n o t r e r é g i o n e t 
q u i o n t a c c o m p l i d a n s l ' a r m é e a c t i v e e t l a 
r é s e r v e le t e m p s d e s e r v i c e e x i g é p a r la loi s o n t 
p a s s é s d a n s l ' a r m é e t e r r i t o r i a l e e t o n t é t é afl 'ec-
t é s a u x r é g i m e n t s c i - a p r e s d é s i g n é s , s a v o i r : 

/ • ' regiutsnt territorial d'infanterie 
M M . V e r s t r a e t e . d u 81- , C a u l l i e z , d u 187*, 

V a n d e r h u i - ' e n , d u 8 f . 
g» reaiment territorial d'infanterie 

MM. I t r a b a t e t l lu / . in , d u 38*, M a h i e n d u 84», 
O e r n o n c o u r l et. Roussr : ! i lu ; : • 

D e p u i s j e u d i d e r n i e r o n n e s a v a i t c e q u ' é t a i t 
d e v e n u e le f e m m e C o l e t t e V a n m u l l e n , a g e e d e 
:iô a n s , j o u r n a l i è r e . H i e r , M . B a r r o v e r , c o m m i s ­
s a i r e d e p o l i c e d u 2 m e a r r o n d i s s e m e n t , s e r e n ­
d i t a s o n d o m i c i l e o u e l l e d e m e u r a i t s e u l e e t 
la t r o u v a é t e n d u e t o u t h a b i l l é e d e r r i è r e s o n 
l i t . E l l e é t a i t m o r t e s u b i t e m e n t l a v e i l l e . 

I n l é g e r a c c i d e n t e s t a r r i v é h i e r c h e z M 
E m i l e R o u s s e l , t e i n t u r i e r , r u e d e l ' E p a u l e . I s i ­
d o r e C o s s a r t . o u v r i e r , a e u le p e t i t d o i g t p r i s d a n s 
u n e n g r e n a g e . L ' o n g l e a é t é e n l e v é . 

U n e t r e n t a i n e d ' o u v r i e r s d e l a filature d e M . 
E m i l e I . e p l a t , a u i h è n e - l l o u p l i n e s f l o u r c o i n g i 
o n t q u i t t é b r u s q u e m e n t l ' a t e l i e r c e m a t i n . 

C e u e d é s e r t i o n a u r a i t é t é c o n c e r t é e à la 
s u i t e d u r e n v o i d ' u n d e l e u r s c o m p a g n o n s . 

L e b r u i t d e c e t t e e s p è c e d e g r è v e s ' é t a n t t r è s -
v i t e r é p e n d u , n o m b r e d o u v r i e r s s a n s t r a v a i l o n t 
a f i l ué n la f i l a t u r e . 

D e s o u v r i e r s p a r t i s o n t é t é t o u s e t i m m é d i a t e ­
m e n t r e m p l a c é s . 

-/ /. «le li ton f e l r i '•: e l e t I l o u t a m y d u v 
: u e , a n t a i d u l !•, I l e r n a r d el I T I H O U X , d u H; 

C h a r v e l e l D u t e m p l e i l u . s e . c o u b e i ;-tx e t B u l -
le . iu d u I 2 ( ' 

L a j o u r n é e d e s c a t a s t r o p h e s : 
i n a c c i d e n t e s t a r r i v e h i e r a p r è s - m i d i , d a n s la 

c o u r d e M. D e l b e c q u e , m a r c h a n d d e c h a r b o n , 
r u e d u T i l l e u i l , a ' T o u r c o i n g . 

Il s o r t a i t a v e c u n t o m b e r e a u p l e i n . d e s o n m a ­
g a s i n , s o r i e d e g r a n d h a n g a r , l o r s q u e u n e d e s 
r o u e s d o n n a s u r u> e p i è c e d e b o i s , s o u t e n a n t 
d e u x d e - s o m m i e r s d e fe r d e l a t o i t u r e 

E a p i è c e d e b o i s s e r o m p i t d u c h o c . T o u t le 
t o i t , fa i t a v e c d e s | p a n n e s e t d u b o i s . s ' a b a t t i t s u r 
l ' h o m m e , le c h e v a l e t le c h a r g e m e n t 

D e s s e c o u r s a r r i v è r e n t a u s s i t ô t . O n c r a i g n a i t 
d e r e t r o u v e r M . D e l b e c q u e , c o m p l è t e m e n t b r o v é 
s o u s leo d é b r i s , m a i s i l n ' e n é t a i t h e u r e u s e ­
m e n t r i e n . O n l 'a r e t i r é n e p o r t a n t q u e q u e l q u e s 
c o n t u s i o n s s a n s g r a v i t é . 

( j u a n t a u c h e v a l , q u ' o n n ' a p u d é b a r r a s s e r 
q u ' e n s c i a n t u n b r a n c a r d , il e s t a s s e z g r i è v e ­
m e n t b l e s s é a u d o s . 

I n a u t r e a c c i d e n t . b i e n a u t r e m e n t t e r r i b l e s ' e s t 
p r o d u i t , r u e N e u v e - d e - i i o u b a i x , a u s s i a T o u r ­
c o i n g , u n e h e u r e a p e i n e a p r è s l e p r é c é d e n t 

I n v o i t u r i e r . n o m m é C h a r l e s W a l k e n , â g é d e 
16 a n s . d e m e u r a n t c o u r D e f r a n c e , c h e m i n d e s 
C a r l i e r s , e s t t o m b é s o u s s o n c a m i o n . L e m a l l i e u 
r e u x i . e u l a t ê t e c o m p l è t e m e n t b r o v é e s o u s u n e 
d e s r o u e s . 

W a l k e n é t a i t a u s e r v i c e d e M. V a n d e n b u l 
m a r o l 

| M . I r é n é e M a q u a r t , é l è v e d e la F a c u l t é l i b r e 
d e m é d e c i n e , a s u b i h i e r , a v e c s u c c è s , d e v a n t l a 
F a c u l t é o l û - i e l l e , l e s d e r n i è r e s é p r e u v e s p o n r 
l ' o b t e n t i o n d u g r a d e d e d o c t e u r . 

11 a é t é r e v u a v e c l a n o t e tris-bien, satisfait. 

L e s j o u r n a u x d e L i l l e o n t r e ç u l a n o t e s u i ­
v a n t e : 

L a C o m m i s s i o n d e l a fê te l i l l o i s e s ' e s t r é u n i e 
h i e r s o i r . 

A v a n t d e c o m m e n c e r s e s t r a v a u x , e t c o n f o r ­
m é m e n t a c e q u i a v a i t é t é d é c i d é a l a p r e c ; d e n t e 
s é a n c e , e l l e a c o n s u l t é l e s r e p r é s e n t a n t s d e s 
o u v r i e r s s u r le c o n c o u r s q u i l s p o u r r a i e n t p r ê t e r 
a la l è t e . l e s c o r p o r a t i o n s o u v r i è r e s d e v a n t ê t r e 
r e p r é s e n t é e s p o u r r e s t e r d a n s la v é r i t é h i s t o r i q u e . 

D ' u n a u t r e c o i é , u n e d é m a r c h e s e r a l a i t e p a r 
le b u r e a u d e la C o m m i s s i o n , a u p r è s d e i f . le gê ­
n e r a i d e ( i u i g n y , p o u r s a v o i r e x a c t e m e n t d a n s 
q u e l l e s m e s u r e s on a u r a le c o n c o u r s d e l ' a r m é e 

l i e s q u e c e s d i l l é r e n t e s r é p o n s e s s e r o n t c o n ­
n u e s , l a C o m m i s s i o n p u b l i e r a l e p r o g r a m m e 
c o m p l e t d : l a c a l v a l c a d e . 

L a C o m m i s s i o n a d m i n i s t r a t i v e d e s H o s ­
p i c e s d e L i l l e v i e n t d ' a d r e s s e r l a l e t t r e s u i ­
v a n t e à M o n s i e u r l e M a i r e : 

M o n s i e u r le M a i r e , 
C o n f o r m é m e n t a u d é s i r q u e v o u s a v e z e x p r i ­

m é d a n s v o t r e l e t t r e d u l u d e c e m o i s , n o u s 
a v o n s l e v é , a p r o p o s d e v o t r e é l e c t i o n c o m m e 
M a i r e d e B i l l e , t o u t e s l e s p u n i t i o n s q u i a u r a i e n t 
p u ê t r e i n f l i g é e s a u x a d m i n i s t r é s d e s d i v e r s 
é t a b l i s s e m e n t s h o s p i t a l i e r s 

N o u s a v o n s é g a l e m e n t d o n n é l e s i n s t r u c t i o n s 
n é c e s s a i r e s , a t i n q u e l e s v i e i l l a r d s p u i s s e n t v i s i ­
t e r l ' E x p o s i t i o n d A r t i n d u s t r i e l , p a r g r o u p e s 
d e 50. 

N o u s v o u s r e m e r c i o n s b i e n s i n c è r e m e n t , M o n 
s i e u r le M a i r e , d e v o t r e s o l l i c i t u d e t o u t e p a r t i ­
c u l i e r . ' p o u r n o s v i e i l l a r d s . 

V e u i l l e z a g r é e r . M o n s i e u r le M a i r e , l a s s u -
r a n c e d e n o t r e c o n s i d é r a t i o n la p l u s d i s t i n g u é e . 

(Suivent les signatures/, 

N o u s a p p r e n o n s q u e M . F r a n ç o i s D e l e m e r , 
é l è v e d e l ' é co l e d e s B e a u x - A r t s d e P a r i s , v i e n t 
d o b t e n i r u n e m e n t i o n h o n o r a b l e a u c o n c o u r s 
d ' a r c h i t e c t u r e . 

B a d e m o i s e l l e A d è l e L e b l o n d , â g é e d e ~,$ a n s , 
r e n t i è r e . d e m e u r a n t r u e d e B a n - d e - W e d d e , à B i l l e 
n a y a n t p a s p a r u d e p u i s s a m e d i , e t la m a i s o n 
é t a n t r e s t é e f e r m é e , l e s v o i s i n s s ' i n q u i é t è r e n t e t 
p r é v i n r e n t h i e r so i r . M. M a g u e r o . c o m m i s s a i r e 
d e p o l i c e d u 4" a r r o n d i s s e m e n t , q u i s e r e n d i t i m ­
m é d i a t e m e n t s u r l e s l i e u x , o n e s s a y a d e c r o c h e ­
t e r l a p o r t e , m a i s o n n e p u t y p a r v e n i r , c e l l e - c i 
é t a i t l e r m é e à l ' a i d e d e v e r r o u s e t d ' u n e c h a î n e . 
( n v o i s i n a p p l i q u a u n e é c h e l l e c o n t r e l a f a ç a d e , 
e t . p é n é t r a n t d a n s l a c h a m b r e p a r l a f e n ê t r e , 
t r o u v a l a d e m o i s e l l e L e b l o n d . a s s i s e s u r u n e 
c h a i s e n e d o n n a n t p l u s s i g n e d e v i e . M . D u -
p r o s . m é d e c i n , a p p e l é e n t o u t e h â t e , d é c l a r a 
q u ' e l l e a v a i t s u c c o m b e a u n e c o n g e s t i o n p u l m o ­
n a i r e . 

L e c o m m i s s a i r e d e p o l i c e a fa i t a p p o s e r l e s 
s c e l l é s . 

M a r q u e t t e . — V o i c i l a l i s t a d e s r é c o m p e n s e ? 
d é c e r n é e s a u f e s t i v a l - c o n c o u r s d e M a r q u e t t e : 

Conçues de chefs de musirjuc. — M é d a i l l e s 
d e b o n n e d i r e c t i o n . — M M . D e f e r ( H o u p l i n e s i 
D e i e s t r a i n t ( W a s q u e h a l ) ; L e r o y ( W a m b r e c h i e s ) , 
T i n s ( H a r m o n i e d e W a z e m m e s j : D u p r e t z ( L a 
M a d e l e i n e ) ; M u y l a e r t ( M a r c q - e n B a r œ u l ) : B l o n -
de l ( H a r m o n i e d e L i l l e ) ; B a r ( H a u b o u r d i n >: 
H o d u m ( F l e r s i ; D e l v a l ( p e n s i o n n a t u a m b e r t -
F o u r n e s ) . 

Mentions honorables. — M M . R e b u t ( P b a l e m -
p i n i ; D e l v a l ( I l l i e s i , D e h a i n e (la fraternelle 
L i l l e ) , S c h l u b ( T h u m e s n i b . 

Tenue militaire, Pompiers: L i n s e l l e s , D e u -
l é m o n t e t ' r h u m e r i e s . 

Tenue militaire, Musique : R o n c q , H a n b o u r -
d i n . 

Tenue civile, Musique : W a m b r e c h i e s , L a M a ­
d e l e i n e , F i e r s . I l l i e s . 

Tir a la cible chinoise. — P r e m i e r p r i x : O s -
t r i c o u r t : 2 e D e u l é m o n t ; 'Se T h u m e r i e s : 4e L i n -
s e l l e s : 5e W e r v i c q - S u d ; 6e L a C h a p e l l e d ' A r -
m e n t i e r e s . 

Illuminations particulières.—Prix : M M . F r e -
i e r e t L i é v i n s f i ls . 
I Primes auj- sociétés de musique. — F i e r s , loi) 
6. : R o n c q , 80 fr. : La Fraternelle, d e L i l l e , 
fr fr . : W a m b r e c h i a s , 40 f r . ; P h a l e m p i n , 2 0 fr . 

L e g r a n d c a r r o u s e l a u r a l i e u l e 18 m a i . 

C o m i n e s . — U n i n c e n d i e s ' e s t d é c l a r é m e r ­
c r e d i s o i r , a u h a m e a u d e S a i n t e - M a r g u e r i t e , a 
u n e f e r m e h a b i t é e p a r la v e u v e F e r d i n a n d P a ­
r e n t . Ce i l e - c i , r é v e i l l é e p a r d e s d o u a n i e r s q u i 
f a i s a i e n t l e u r r o n d e a l a s e c t i o n d u W i l l e m s , 
n ' e u t q u e le t e m p s d ' a p p e l e r s a n i è c e e t s o n b e a u -
f r è r e , e t d e p a s s e r p a r u n e f e n ê t r e p o u r é c h a p ­
p e r à u n e m o r t c e r t a i n e . 

R i e n n e fu t s a u v é . D e u x v a c h e s , u n v e a u , d e u x 
c h è v r e ^ , u n p o r c f u r e n t l a p r o i e d e s flammes. 
II y a a s s u r a n c e . 

A u b i g n y . — B e s e m p l o y é s d e L i é v i n a y a n t , 

Co u r s u i v i j u s q u ' à F r é v i n - C a p e i l e t r o i s c o n t r e -
a n d i e r s à c h e v a l , o n t e u à l u t t e r p a u r s ' e m p a ­

r e r d e s c h e v a u x e t d e s c h a r g e s d e t a b a c , t ' n 
e m p l o y é a t i r é u n c o u p d e r e v o l v e r q u i a a t t e i n t 
u n f r a u d e u r d e G i v e n e h y , n o m m é H i p p o l y t e 
D u r i e r . S o n é t a t e s t f o r t g r a v e , o n n ' a p a s p u 
e x t r a i r e l a b a l l e . 

L o r g i e s . — M . l e m a i r p d e c e t t e c o m m u n e 
a v a i t p r o p o s é , p o u r f a i r e p a r t i e d e l a c o m m i s s i o n 
- c o l a i r e . d e s c o n s e i l l e r s m u n i c i p a u x , q u i r é p o n ­
d i r e n t p a r u n r e f u s , s o u s p r é t e x t e q u i l s n e v o u ­
l a i e n t p a s ê t r e , e n v e r t u d ' u n e p a r e i l l e l o i , l e s 
a c c u s a t e u r s e t e n c o r e m o i n s l e s « c o n d a m n a -
t e u r s » à l ' a m e n d e o u à l a p r i s o n d e s p è r e s d e 
f a m i l l e s d e l e u r s c o m m u n e s . 

L e m a i r e p r o p o s a a l o r s d e n o m m e r le c u r é . 
L e s c o n s e i l l e r s r é p o n d i r e n t q u ' i l s n e v o u l a i e n t 
p a s f a i r e c e t t e i n j u r e à M . le c u r é , c o n v a i n c u 

3ue M. le c u r é a i m a i t t r o p l e s p è r e a d e f a m i l l e 
e s a p a r o i s s e p o u r l e u r i n f l i g e r l ' a m e n d e o u l a 

p r i s o n . 

D o u a i . — L e s C o u r s e s d e D o u a i a u r o n t l i e u 
le d i m a n c h e 8 j u i l l e t , s u r l'Hippodrome de 
I.eirarde. P l u s i e u r s p r i x s e r o n t o t l e r t s . 

W o r h m h o u d t . — L ' a n n é e d e r n i è r e , o n a v a i t 
t r o u v é a s s a s s i n é d a n s s o n d o m i c i l e , a ' H e r z u l e , 
u n v i e i l l a r d d e 75 a n s , C h a r l e s W a e l s , e t , I U S -
q u i c i . l e s a u t e u r s d e c e c r i m e é t a i e n t r e s t é s ' i n ­
c o n n u s . 

s u r c e r t a i n s p r o p o s t e n u s p a r d e s h a b i t a n t s 
d e l a c o m m u n e e t t r a n s m i s a l ' a u t o r i t é j u d i ­
c i a i r e , u n e n o u v e l l e i n s t r u c t i o n a é t é o u v e r t e 
e t t o u t f a i t e s p é r e r q u e l l e a b o u t i r a . 

D i m a n c h e d e r n i e r s ' e s t e l f e c t u e a D u n k e r q u e , 
l e v o y a g e q u e l a g é n é r o s i t é d e M . V e r k i n d e r a 
p e r m i s d 'o l f r i r a q u e l q u e s j e u n e s g e n s , l a u r é a t s 
d u c o n c o u r s d e m i l l e t d e r n i e r . M . V e r k i n d e r n e 
p o u v a i t m i e u x u n i r f u t i l e à l ' a g r é a b l e e t n o u s 
n e p o u v o n s l u i e x p r i m e r q u e b i e n f a i b l e m e n t l a 
r e c o n n a i s s a n c e d e c e s j e u n e s g e n s , q u i lu i d o i ­
v e n t u n v o y a g e si p l e i n d i n s t r u c t i o n e t d e 
c h a r m e s 

P a r t i s d e L i l l e â (j h . 18. n o u s a r r i v o n s a D u n ­
k e r q u e a '•> h . ;;ô. 

G r â c e a u x d i s p o s i t i o n s p r i s e s p a r M . P a u l 
C r é p v , n o t r e p r é s i d e n t , n o u s t r o u v o n s a l a g a r e 
M . .Mine s e c r é t a i r e - g é n é r a l , e t M. D é f o s s é , s e ­
c r é t a i r e d e la S o c i é t é d e G é o g r a p h i e d e D u n ­
k e r q u e , q u i n o u s s o u h a i t e n t u n e c o r d i a e b i e n ­
v e n u e d a n s la c i t é d e J e a n - B a r t . C e s M e s s i e u r s 
n o u s c o n d u i s e n t e n s u i t e a u p o r t d ' é c h u u a g e o ù 
n o u s r e ç o i v e n t M M . l o a r t , t r é s o r i e r , e t k l . V a n 
G a u w e m b e r g h e H e l l a n g e r . m e m b r e d e l a C h a m ­
b r e d e c o m m e r c e . G r â c e a u x b o n s r a p p o r t s d e 
M. t ' r é p y a v e c M . P e t > t , v i c e - p r é s i d e n t d e l a 
C h a m b r é d e c o m m e r c e , c e s M e s s i e u r s n o u s a c ­
c u e i l l e n t a u s s i a v e c u n e e x t r ê m e b i e n v e i l l a n c e . 
i l s r a p p e l l e n t d a n s u n e c o u r t e a l l o c u t i o n , les 
s e r v i c e s r e n d u s p a r la s c i e n c e a u c o m m e r c e e t 
p r o t e s t e n t a u n o m d e l a c h a m b r e d e c o m m e r c e 
t o u t e e n t i è r e d e l e u r d é v o u e m e n t à t o u t e s l e s 
s o c i é t é s s c i e n t i f i q u e s e n g é n é r a l e t a u x S o c i é t é s 
de G é o g r a p h i e e n p a r t i c u l i e r . I l s e s p è r e n t q u e 
n o t r e v i s i t e n e f e r a q u e r e s s e r r e r t e s l i e n s 
é t r o i t s q u i e x i s t e n t d é j à e n t r e B i l l e e t D u n k e r ­
q u e . I l s m e t t e n t e n s u i t e à n o t r e d i s p o s i t i o n , 
p o u r u n e p r o m e n a d e e n m e r , u n d e s r e m o r ­
q u e u r s d e la c h a m b r e d e c o m m e r c e e t n o u s 
s o u h a i t e n t b o n p l a i s i r e t b o n n e p r o m e n a d e . 
(,iu'ils v e u i l l e n t b i e n a c c e p t e r ici n o s p l u s v i fs 
r e m e r c i e m e n t s c o m m e u n f a i b l e t é m o i g n a g e d e 
n o t r e r e c o n n a i s s a n c e L e s s o u h a i t s d e c e s M e s ­
s i e u r s s e s o n t d ' a i l l e u r s c o m p l è t e m e n t r é a l i s e s 
p o u r l a p l u p a r t d e n o u s , c a r . g r â c e à l ' a m a b i l i ­
té d e M. N o e d t s . c a p i t a m e d u r e m o r q u e u r , c e u x 
q u i o n t é c h a p p é a u m a l d e m e r , o n t f a i t u n e 
p r o m e n a d e t o u t - â - f a i t c h a r m a n t e . Q u e le c a p i 
t a i n e N o e d t s v e u i l l e b i e n a c e s u j e t r e c e v o i r ic i 
n o s p l u s s i n c è r e s r e m e r c i e m e n t s . 

A u s s i t ô t d é b a r q u é s M . M i n e n o u s t a i t v i s i t e r 
le beffroi . B ' o r g a n i s t e s ' e m p r e s s e d e m e t t r e en 
b r a n l e s o n c a r i l l o n e t d e n o u s j o u e r u n a i r d u 
Carnaval de Venise, q u i a di t , j e s u p p o s e , s i n 
g u l i è r e m e n t s u r p r e n d r e c e t t e e x c e l l e n t e p o p u ­
l a t i o n d u n k e r q u o i s e , c a r o n n e s ' a t t e n d a i t p r o 
b a l n e m e n t p a s à p a r e i l l e t è t e e n c e m o m e n t . 

A p r è s c e t t e v i s i t e a u x c l o c h e s n o u s a c h e v o n s 
b r a v e m e n t d ' e s c a l a d e r les ;I40 m a r c h e s q u i c o n 
d u i s e n t à l a p l a t e - f o r m e d u beff ro i , d ' o ù l 'on 
j o u i t d u n v a s t e et s p l e n d i d e p a n o r a m a . A u s s i 

14 a f f a i r e s p e u i m p o r t a n t e s o n t é t é j u g é e s , 
h i e r , p a r le T r i b u n a l c o r r e c t i o n n e l d e B i l l e ; s e u ­
l e , ce l l e d e s t a n i s . a s D u p u r e u r . i n c u l p é d e vol 
d e g a z a K o u b a i x , a p r é s e n t é u n c e r t a i n i n t é r ê t . 
> u r l a d e m a n d e d e M* R o c h e , a v o c a t d u p r é v e n u , 
l ' a f f a i r e e s t r e m i s e a h u i t a i n e p o u r 1 a u d i t i o n 
d e t é m o i n s . 

V o i c i l e s p r i n c i p a l e s c o n d a m n a t i o n s : l o f r a n c s 
d ' a m e n d e a A i m e l ' o l l a r d e t à M a r i e P o l l e t . p o u r 
o u t r a g e s . — Ô fr. d ' a m e n d e â I l o s a l i e E e f e b v r e , 
p o u r u s a g e d ' u n t i m b r e - p o s t e a \ a n t d é j à s e r v i . 

J i i r . d a m e n d e a E s t h e r V e r d i e r , p o u r t r o m ­
p e r i e . — 8 j o u r s d e p r i s o n e t ô fr . 4 a m e n d e à 
E m i l e D e w a s , p o u r b r i s d e c l ô t u r e e t i v r e s s e — 
8 j o u r s d e p r i s o n e t 16 fr . d ' a m e n d e â E m i l e L e -
! e u , p o u r c o u p s e t b l e s s u r e s . 

V e r s q u a t r e h e u r e s e t d e m i e , h i e r , le s i e u r 
li..., p e n s i o n n a i r e d e l ' H o s n i c e - o e n é r a l d e L i l l e , 
a t e n t é d e s e s u i c i d e r e n a b s o r b a n t u n e c e r t a i n e 
q u a n t i t é d ' a c i d e s u l f u r i q u e . D e s a r t i l l e u r s p a s ­
s a n t s u r le r e m p a r t l ' o n t a p e r ç u s e t o r d a n t d a n s 
d a f f r e u s e s c o n v u l s i o n s , l ' o n t r a m a s s é e t t r a n s ­
p o r t e a l l i o s p i c e - G é n é r a l . o ù le d o c t e u r . l o i r e , 
l ' a y a n t e x a m i n é , a d é c l a r é s o n é t a t d é s e s p è r e . 

R . . a v a i t b i e n d i t a s e s c a m a r a d e s q u ' i l a l l a i t 
s e d é t r u i r e ; m a i s o n n ' a v a i t p a s p r i s s e s p a r o l e s 
a u s é r i e u x . 

V e r s î h e u r e s 1|2 d u s o i r , le j e u n e J . - B . G l i y s , 
j o u r n a l i e r , t r a v e r s a i t l a vo ie f e r r é e , à l a g a r e 
d e s P o s t e s , à L i l l e , q u a n d t o u t d ' u n c o u p il fut 
a t t e i n t p a r l a m a c h i n e d u t r a i n cM v e n a n t d e 
B é t h u n e e t l i t t é r a l e m e n t b r o y é . L a t è t e é t a i t 
s é p a r é e d u t r o n c e t l 'on a r e t r o u v e , p r o j e t é s à 
u n e g r a n d e d i s t a n c e , u n b r a s e t u n e j a m b e d e 
l i n i o r t u n é G h y s . o n j u g e d u d é s e s p o i r d e s pa­
r e n t s q u a n d le c a d a v r e m u t i l é d u j e u n e J e a n 
Baptiste a été transporté a leur domicile. 

E T A T - C I V I L . D E R O D B A I X 
NAIS» ANC SI DO W 
des P a r v e n u s , ma i son 
• d 'Arcol 

D O l s M A I . — 
s, m a i s o n s F lo r in , 
té s t -Leou 3. — i ••-
L a m p e 33. — M -
P i e r r e Houzé. rue 

k. r u e Drouo : , 

B e C o n s e i l d e p r é f e c t u r e d u N o r d j u g e r a a u -
j o u r d h u i s a m e d i . I a f f a i r e , p o r t é e à s a b a r r e . 
d u c o n c e r t d o n n ê n a g u è r e a l ' H i p p o d r o m e l i l l o i s , 
a u p r o t i t d e s E c o l e s l i b r e s . 

.Nous r e n d r o n s d e m a i n c o m p t e d e c e t t e a f fa i re 
q u i d é c i d e r a u n i n t é r e s s a n t p o i n t d e d r o i t a d ­
m i n i s t r a t i f . 

P l u s i e u r s tportsmen l i l lo i s o n t p r i s l ' i n i t i a t i v e 
d e r e c o n s t i t u e r s u r d e n o u v e l l e s b a s e s l ' a n c i e n n e 
Société ries Course*de Fier.-. 

I n e r é u n i o n a e u l i e u , il y a q u e l q u e s j o u r s , 
c h e z M . D . . . , l ' u n d ' e u x : v i n g t a v i n g t - c i n q p e r ­
s o n n e s a s s i s t a i e n t a c e t t e r é u n i o n , d a n s l a q u e l l e 
o n a p r i s d ' i m p o r t a n t e s r é s o l u t i o n s . 

i m a d é c i d é e n p r i n c i p e q u e l e s c o u r s e s s e -
r a i e n t d o n m e s p o u r l a d e r n i è r e lo i s s u r l ' n y p p o -
d r o m e d e F i e r s e t q u ' a d a t e r d e 1 a n n é e p r o ­
c h a i n e , o n les d o n n e r a i t a R o n c h i n o u a l . am-
b e r s a r t . 

U n e c o m m i s s i o n d e c i n q m e m b r e s a é t é n o m ­
m é e a l'effet d ' é t u d i e r q u e l l e s e r a i t le m e i l l e u r 
d e s d e u x e m p l a c e m e n t s p r o p o s e s , p o u r y f a i r e 
u n c h a m p d e c o u r s e s d a n s d e s c o n d i t i o n s ex­
c e p t i o n n e l l e s . 

N o u s c r o y o n s s a v o i r q u e les p r é f é r e n c e s d e 
la n i a i o r i t e d e s m e m b r e s s o n t a c q u i s e s a l ' h i p p o ­
d r o m e d e L a m b e r s a r t . 

E n t o u s c a s d e u x j o u r n é e s d e c o u r s e s a u 
m o i n s a u r a i e n t l i eu c h a q u e a n n é e , l ' u n e a u 
p r i n t e m p s , l ' a u t r e a l ' a u t o m n e . 

T o u s n o s v i e u x a c c o m p a g n e n t c e t t e e n t r e p r i s 
d e s t i n é e à éga> e r u n b r i n l a s a i s o n d ' é t é , p e u 
d a n t l a q u e l l e B i l l e n 'of f re , h é l a s ! q u e b i e n p e u 
d e d i s t r a c t i o n s . 

B o s c o ! le v r a i , le l î o s c o a u t h e n t i q u e s e d i s ­
p o s e , n o u s a n n o n c e t o n , â v i s i t e r p r o c h a i n e ­
m e n t E i i l e . 

11 v i e n t d e t e r m i n e r u n e b r i l l a n t e t o u r n é e 
d a n s l ' o u e s t : R o u a n , B e H a v r e . C a e n . L e M a n s 
I t e n n e s , L a v a l . N a n t e s . A n g e r s , e t e n h n . t o u t 
p r è s d e n o u s . A m i e n s . 

E e s j o u r n a u x q u i n o u s a r r i v e n t d e c e s d i l l é ­
r e n t e s v i l l e s , n o u s p a r l e n t t u a s d e s s u c c è s d e 
p r e s t i d i g i t a t i o n . C e l u i c i e s t a c c o m p a g n e d u 
i è u n e S t u l o . â g e d e d o u z e a n s . q u i e s t e x t r a o r ­
d i n a i r e , s'il l a u t e n c r o i r e l e s j o u r n a u x q u e n o u s 
a v o n s s o u s l e s y e u x . O u a n t a u x e x p é r i e n c e s d e 
magnétisme, l . o s c o e t s a s o m n a m b u l e L l i s a 
l a i s s e n t b i e n lo in l e u r s p r é d é c e s s e u r s . 

DÉCLARATIONS I 
A u g u s t e Ueiviive. i 
— Henri Delpor te , 
h u e Koussel, ru . de l\E|.eule. eu 
celle Andr i e s . r u e des A i l l e s .«; 
Ue Blanchemai l le .—Marguer i t te 
8. — Marie Desmer i re . r u e de Lannov . 391. — A r thû 
DuvuTié, r u » de Condé, ma i sons i . e i e b u v . — Henr i 
\ \ i l h » m . r u e île Son bis*, « bis . 

DSCLAJLlTIONS SS Dtat* DO U MAI. — 
Henry v a u v e r i . lii mis, r u e d e B lanchemai l l e 4". — 
Leon ime ( ia rdé , s . iours , r u e de N o u v e a u x , c o u r F r ^ r » 
r — Emile Ve rkes t . 4 mois, r u e de Toulouse , c o u r 
Tlieriu 27.—Clémentine Daute l . 1 mois , r u e de Lannov 
136.— A u g u s t e Dekindt , 1 a n , r u e s t - P i e r r e . — J c i n 
Kourmano i r . 68 a n s , j o u r n a l i e r , n i " Marceau. M.— 
Koni.iiiie M o u r m a u . IS a n s . j ou rna l i è r e , Hètei- iueu — 
Mailulde Massai-!. 0.1 ans . m é n a g è r e , Hoiel-Dieu. 

CONVOIS FUNEBRES ET OBITS 
: Les a m i s et c c n n a i s s a n c e s de la famil le D o i n u n n 
u u u u m o i , qui p a r oub l i , n ' a u r a i e n t pas reçu de 
l e t t r e de fa i re p a r t d u décès d e Monsieur H u b e r t 
D e l n a t t e , décédé a Koubaix , le 18 m a i l s s ï , 
dans sa 4s- a n n é e , sont pr ies de c o n s i d é r e r le pré­
sent av is c o m m e en t e n a n t l ieu et de bien vouloir 
a s s i s t e r aux Convoi et Sa lu t Solennels qu i a u ­
ront lieu, le d i m a n c h e il ma i , a 3 h e u r e s l\2, en 
l 'égl ise s a in i -Mar t in . à Kouba ix . — L ' a s semblée a la 
m a i s o n m o r t u a i r e , r u e Samt -Anto ine , 72, e s t a m i n e t 
de.l 'Aigle N'oir. 

Les amis et conna issances de la fami f fe M a u i u t » . 
B e u s c a r t , qu i , p a r oub l i , n ' a u r a i e n t pas reçu de 
l e t t r e de faire p a r t du décès de Monsieu r C a s i m i r -
E ' i e n n o M u h u t t e . décédé à Kouba ix . le 20 
m a i 1SS2, à f a g e de 46 a n s et 10 m o i s , son t pr iés d» 
cons idé re r le p r é sen t avis c o m m e en t e n a n t l ieu , 
et de bien vouloi r assi: 
Solennels , onvoi et Service 

a u r o n t l ieu le l u n d i •>•> c o u r a n t , a y 
h e u r e s , en l ' égbse du Sa in t -Sepulcre , à R o u b a n . 
Les Vigiles se ron t e h a n t é e s l e m ê m e j o u r , à 3 heu 
res l\2. — L 'assemblée à l a m a i s o n m o r t u a i r e , rue" 
de l 'Epeule . i£4 . 

t 'n Obit Solennel du Mois s e r a cé lébré «n l 'église 
d u s ac r e -Cœur , * Kouba ix , le l u n d i 22 m a . 1SS2, a I 
h e u r e s . p o u r le r epos de l ' â m e da Mons ieur L o u i s -
X a v i e r B r u n i n , époux de D t t M E l i s e 
J o i r i - s . décédé à K o u l m i x . l e a av r i l 13S2, d a n s 
sa q u a r a n t e - s i x i è m e a u n é e . - Les p e r s o n n e s 
qui . p a r oubl i , n a u r a i e n i pas r«çu de ie t tpe de 
i a i r e pa r t son t p r i ées de c o n s i d é r e r le p r e s e a t a n s 
c o m m e en t e n a n t l ieu . 

Va Obit Solennel A n n i v e r s a i r e s e r a cé l éb ré ea 
l 'égl ise sa in t M a r n a , a Kouba ix . le l u n d i 22 m a i ISSt. 
a s h e u r e s i[2, p o u r le r e p o s d e l ' ame de M a j e . 
moisél le M a r i e W i l i e u i . deeede a Koubaix , le 

*e. Les p e r s o n n e s qui , pa r 
l e t t r e d e fa i re p a r t , 
p r é s e n t avis c o m m e 

oubli , n a u r a i e n t pas r e ç u d 
sem pr iées de cons idé re r 1< 
en t enan t l ieu . 

I n o b i t Solennel A n n i v e r s a i r e s e r a cé l éb ré ' a'u 
Maître-Autel dé l 'église Sa im-Mar t iu , à Kouba ix , le 
lundi a m a i 1SS2, a 10 h e u r e s , p o u r lé r epos dé 
l ' ame de Mademoise l l e Z o o O a p o n l , decedee 
a K o u b a i x , le 22 m a i MSI, a l ' âge d e c m 
quante -e t -un a n s . — Les p e r s o n n e s q u i , pa r* 
oub l i , n ' a u r a i e n t p a s r eçu de l e u r e de fa i re p a r t 
sont p r iées de c o n s i d é r e r le p r é s e n t av is c o m m e e a 
t e n a n t l ieu. 

Un o b i t Solennel Ann ive r sa i r e s e ra cé l éb ré en 
l 'église pa ro i s s ia le de Not re -Dame, à Kouba ix , le 
j e u d i 2o m a i 1SS2, à M h e u r e s , p o u r le repos de* 
a ines de: Monsieur L o u i - s U e l o b e c q u e , decedé 
a Kou l i an . le 2S n o v e m b r e 1S7«, dan» sa K.e a i m é e , e t 
. O M a l e a i o i s e l l e L u c i e - H e n r i c t t e - d o s è p n e 
n o l e b e c q u e , decédee à Koubaix , le 1 5 av r i l 
1S7*. d a n s sa ^o ixame- t ro i s i ème a n n é e . — Les 
pe r sonnes , qu i p a r oubl i , n ' a u r a i e n t pas reçu de let­
t re de fa i re p a r t , sont p r i ées de cons idé re r le pré-

t e n a n t l ieu . l en t 

Ob 

s c o m m e 

Solennel du Moi 

w a i K e n é t a i t a u s e r v i c e u e , M . V a n d e n b u l k e , j ( ) j n „ u e l a v u e p e u t s ' é t e n d r e , a l ' o u e s t , i 
a r c h a n u d e o r n i o n s , il v e n a i t d e l o u r c o i n g e t n o r ( ) . a u n o r d - e s t , s e d é r o u l e u n t a b l e a u s u b 

s u i v a i t l a d e s c e n t e a s s e z r a p i d e q a j c o m m e n c e I U I , : c ' e s t l a m e r q u i m o u t o n n e , c ' e s t l ' é c a s M 
a u v i a d u c d u c h e m i n d e 1er . M o n t é s u r l e f a î t e b l a n c h e d e s v a g u e s q u i s e b a l a n c e e t v o l t i g e v. 

Choix immense de vêtements confection­
nés à la dernière mode de première qualité, 
vendus au U]0 meilleur marché que partout 
ailleurs. 

S'adresser maison Thiéry Aine et C'», 
l'lace du Théâtre, 1,3 et 5, rue des Sept-
Sauts. à Lille. 

" • MAISON FONDUE EN l S . ' i l *" 

SPÉCIALITÉ DE CURAÇAO 
no* i ras si HUNES et SIROPS 

^ A w GnEStfl IER-BOUSSET, 5, place St-Sarui.Lille 

7&BX 

présen t 

- des imitations, tupor la î 
fahnyiii' ci-ronlri'. 

UédaUlet Expoiition Pari* ISV, Mèdaii • 
,ipf,liqu/et à rtndustru. />,,,,, 

s e r a cé lébré en 
1 égl i se Sainté-Klisabet l i . à Koubaix . le lundi 22 m u 
ISSS, à » h e u r e s l ] 2 . p o u r le r e p o s de l a m e d e DaSM 
V d o l p U i n o L » I C b v r e , > e u v , de Monsieur 

S i n i o n i . 0 u i s L u v a n c l e r , decedee a Kou 
baix.le 12 avri l ISBt, kfàsjê dé U a n s . - l . e s pe r sonnes 
•lui. p a r ouul i , n ' au ra i en t pas r eçu de l e t t r e de 
ta i re p a r t , sont p r iées de c o n s i d é r e r le 
avis c o m m e en t e n a n t l i eu . 

t 'n Obit Solennel d u Mois s e r a cé lèbre en N a t t a s 
Not re -Dame, à Kouba ix . le m a r d i «s m a i i s s ï aw heu 
r e s lyl, p o u r l e r e p o s d e l ' â m e de Mons ieur ' J u i n . 
L e c l e r c 1 ' ^Pou* de D a m e C o l i n » c n « , r -
m e u i . décédé à Rouba ix , le 23 avr i l ISBt, a 1 Age o> 
60 a n s - Les p e r s o n n e s qu i , p a r o u b l i , n ' a u r a i e n t 
pas r eçu de l e t t r e de fa i re p a r t , son t p r iées de 
c o n s i d é r e r le p r é s e n t av i s c o m m e eu t e n a n t lieu 

t ' n Obit s o l e n n e l d u Mois s e r a cé l éb ré a u Malt re-
Aute l de l 'église du S a c r é - o . u.-. a R o u l . a u le 
lundi H m a , ISSt, a v h e u r e s 1,2. p o u r le repos 
<ié l a m e d e l k i m e A m e l i e - s o p l „ e M a l f l l l t 

ep .mse de Monsieur X a v i e r V a n d e n b e n t e 
dece. iée à Koubaix , le 15 av r i l lssâ. d a n s sa 64. a n n é e 
Les pe r sonnes , qu i , p a r oub l i , n ' a u r a i e n t p a s r eçu 
de l e t t r e de l a i r e p a r t , sont p r i ées d é c o n s i d é r e r le 
p r é s e n t av is c o m m e en t e n a n t l i eu . 
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